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Les «nouveaux» travailleurs au Canada

L es nouveaux travailleurs ne
sont pas tous des jeunes

directement issus du système
d’éducation qui cherchent à se
frayer un chemin sur le marché du
travail; bon nombre d’entre eux
sont des immigrants, nouveaux
non seulement parmi la main-
d’oeuvre, mais aussi au Canada
même.

L’immigration est une source
importante de nouveaux
travailleurs.  En 1991, la main-
d’oeuvre canadienne comptait
environ 366 000 personnes âgées
de 15 ans et plus qui avaient
immigré entre 1986 et 19911.  Ces
personnes sont arrivées avec
diverses compétences et
expériences qui leur ont permis de
trouver du travail dans toute une
gamme de professions.  Confor-
mément à la tendance amorcée
dans les années 70, elles étaient
davantage originaires de l’Asie,
des Caraïbes, de l’Amérique
centrale et de l’Amérique du Sud.

Le présent article donne un
aperçu de la vague la plus récente
de travailleurs au Canada : les
personnes qui sont arrivées au
pays entre 1986 et 1991 et qui, au
moment du Recensement de 1991,
avaient un emploi (voir Source des
données et définitions).  L’article
permet de comparer les
caractéristiques de ces personnes
à celles des travailleurs nés au
Canada2.

Tina Chui est au service de la Division des
statistiques sociales, du logement et des
familles.  On peut communiquer avec elle
au (613) 951-8646.  Mary Sue Devereaux
est au service de la Division de l’analyse
des enquêtes sur le travail et les ménages.
On peut communiquer avec elle au (613)
951-3312.

Plus du quart de la
croissance de l’emploi
Au Canada, les immigrants
récents représentent 28 % de
l’accroissement du nombre de
personnes titulaires d’un emploi
observé entre 1986 et 1991.  Toute-
fois, leur impact varie selon l’âge.
Pas moins de 49 % de l’aug-
mentation du nombre de
travailleurs âgés de 25 à 34 ans
leur serait attribuable.  La contri-
bution des immigrants à
l’accroissement du nombre de
travailleurs plus âgés était
beaucoup moins importante :
15 % chez les 35-44 ans, 10 % chez
les 45-64 ans et 7 % chez les 65 ans
et plus3.

Puisqu’ils sont moins sus-
ceptibles d’occuper un emploi que

les personnes nées au Canada
(voir Chômage), les immigrants
récents contribuent davantage à la
croissance de la population qu’à la
croissance de l’emploi.  Entre 1986
et 1991, les immigrants repré-
sentaient 39 % de la croissance de
la population de 15 ans et plus,
mais 28 % de la hausse du nombre
de travailleurs.

Entrée dans la main-d’oeuvre
En 1991, le taux d’emploi chez les
652 000 personnes âgées de 15 ans
et plus qui sont arrivées après
1985 était de 56 %4 (tableau 1).  Le
taux correspondant pour les
personnes nées au Canada était de
62 %5.  Un tel écart prévalait tant
chez les femmes que chez les
hommes, et ce dans presque tous
les groupes d’âge6.

Source des données et
définitions

Les données présentées dans cet ar-
ticle proviennent du Recensement
de 1991 et portent sur la population
âgée de 15 ans et plus, à l’exception
des résidents d’établissements
institutionnels.

La population des immigrants
est composée de personnes ayant le
statut d’immigrants reçus, ou
l’ayant déjà eu.  Les immigrants
reçus ont obtenu des autorités le
droit de vivre au Canada en perma-
nence.  Les résidents non
permanents, c’est-à-dire les
demandeurs du statut de réfugié et
les titulaires d’un permis de séjour
pour étudiant, d’un permis de tra-
vail ou d’un permis ministériel, ne
sont pas inclus dans la population
des immigrants.

Les travailleurs  (les personnes
qui ont un emploi) incluent toutes
les personnes qui travaillaient
contre rémunération (salaire ou

traitement), ou à leur compte dans
une ferme, une entreprise ou à
l'exercice d'une profession, ou qui
travaillaient sans rémunération
dans une entreprise ou une ferme
familiale pendant la semaine de
référence (semaine ayant précédé
le jour du recensement, le 4 juin
1991).

Le taux d’emploi, ou le rapport
emploi-population, est le nombre
de personnes qui ont un emploi
dans une catégorie de personnes
déterminée (âge, sexe, situation
vis-à-vis de l’immigration, etc.)
exprimé en pourcentage de la
population dans cette catégorie.

L’emploi à temps plein ou à
temps partiel est déterminé en
fonction du nombre d’heures
travaillées pendant la semaine de
référence.  Les personnes qui
avaient travaillé 30 heures ou plus
étaient des travailleurs à temps
plein; celles qui avaient travaillé
moins de 30 heures étaient des
travailleurs à temps partiel.

Les «nouveaux» travailleurs
au Canada
Tina Chui et Mary Sue Devereaux
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Tableau 1
Taux d’emploi* des immigrants récents et des personnes nées au
Canada

Les deux sexes Hommes Femmes

Immi- Nés au Immi- Nés au Immi- Nées au
grants Canada grants Canada grantes Canada

récents** récents** récentes**
____________________________________________________________________________________________

%

Total 56 62 64 69 49 55

Âge
15 à 24 ans 44 57 46 58 41 56
25 à 34 ans 66 78 74 84 59 71
35 à 44 ans 68 80 76 87 60 73
45 à 64 ans 48 62 60 73 37 52
65 ans et plus 10 9 15 14 6 5

Niveau d’instruction
Moins d’une 9e année 38 28 51 39 29 18
Études secondaires avec

ou sans diplôme 48 56 55 65 42 48
Études postsecondaires

partielles 61 72 65 78 57 67
Diplôme ou certificat

d’écoles de métiers 64 71 70 74 56 63
Diplôme ou certificat non

universitaire 69 77 75 83 64 71
Grade universitaire 70 83 75 87 63 80

Source : Recensement du Canada de 1991
* Rapport emploi-population
** Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991

Chômage

Les chômeurs comprennent essen-
tiellement les personnes qui,
durant la semaine précédant le jour
du recensement (le 4 juin 1991),
étaient sans travail, avaient
activement cherché du travail au
cours des quatre dernières
semaines et étaient prêtes à
travailler durant la semaine de
référence.  Ensemble, les personnes
qui ont un travail et celles qui sont
en chômage forment la population
active.  Le  taux de chômage pour
un groupe particulier (âge, sexe,
situation vis-à-vis de l’immi-
gration, etc.) représente le nombre
de chômeurs dans ce groupe
exprimé en pourcentage de la
population active pour ce même
groupe.

En juin 1991, le taux de chômage
des immigrants récents était de
17,7 % comparativement à 10,1 %
pour les personnes nées au

Canada.  Chez les hommes, le taux
était de 17,1 % pour les immigrants
récents et de 10,2 % pour les
hommes nés au Canada.  Les taux
correspondants chez les femmes
étaient de 18,4 % et de 10,0 %.

L’écart observé entre les taux de
chômage prévaut à tous les âges.
Par exemple, le taux de chômage
des immigrants récents âgés de 25
à 34 ans était de 16,9 %,
comparativement à 10,6 % chez les
personnes du même âge nées au
Canada.  Entre 35 et 44 ans, les taux
correspondants étaient respec-
tivement de 15,9 % et de 8,0 %.  En
outre, bien que le taux de chômage
des personnes nées au Canada ait
tendance à diminuer avec l’âge, il
n’en était pas de même pour les im-
migrants.  Chez les immigrants
récents âgés de 45 à 64 ans, le taux
de chômage était de 20,4 %, c’est-
à-dire deux fois et demie plus élevé
que chez les personnes nées au
Canada (7,6 %).

Puisque la plupart du temps les
gens qui immigrent sont de jeunes
adultes, la structure par âge de la
main-d’oeuvre composée d’immi-
grants récents est plus jeune que
celle de la main-d’oeuvre
composée de personnes nées au
Canada (graphique A).  En 1991,
42 % des immigrants récents qui
détenaient un emploi étaient âgés
de 25 à 34 ans, comparativement à
30 % des travailleurs nés au
Canada.  La part des 35-44 ans
était aussi légèrement supérieure
chez les  immigrants.  À l'opposé,
relativement peu d’immigrants
récents titulaires d’un emploi
étaient plus âgés.  Par exemple,
chez les 45-64 ans, la part des im-
migrants récents détenant un
emploi était inférieure de moitié à
celle des travailleurs nés au
Canada7.

Les proportions de femmes
dans la main-d’oeuvre composée
d’immigrants récents et dans celle
composée de personnes nées au
Canada sont virtuellement
identiques.  En 1991, les femmes
représentaient 44 % des travail-
leurs ayant immigré récemment et
45 % de ceux nés au Canada.  Et
quel que soit l’âge des femmes,
la part que représentent ces
dernières parmi les travailleurs
immigrants et ceux nés au Canada
était presque identique.

Niveau d’instruction
«bipolarisé»
Le niveau d’instruction des
travailleurs qui ont immigré
récemment tend à être quelque
peu «bipolarisé».  Tandis qu’une
proportion élevée d’entre eux
détiennent un grade universitaire,
la proportion de ceux qui ont fait
relativement peu d’études
dépasse aussi celle des personnes
nées au Canada.  En 1991, 22 %
des travailleurs ayant immigré
récemment détenaient un grade
universitaire, comparativement à
14 % des travailleurs nés au
Canada.  La même année, 9 % de
ces immigrants avaient moins de
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Graphique A
Les travailleurs qui ont immigré* récemment sont en général 
de jeunes adultes.

Source : Recensement du Canada de 1991
* Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991 et qui 

avaient un emploi durant la semaine précédant le 4 juin 1991
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Âge

9 années d’études, compara-
tivement à 6 % des travailleurs nés
au Canada.

Cette bipolarisation de
l’ensemble de la population reflète
les caractéristiques des personnes
âgées de 25 à 44 ans, qui consti-
tuent une part importante des
travailleurs ayant immigré
récemment.  Parmi les personnes
âgées de 25 à 44 ans, 28 % des
travailleurs ayant immigré
récemment détenaient un grade
universitaire, comparativement à
17 % des travailleurs nés au
Canada.  Dans le cas des
travailleuses, les proportions
correspondantes étaient de 24 %
et de 17 %.

À l’autre extrémité de l’échelle
du niveau d’instruction, 7 % des
travailleurs âgés de 25 à 44 ans
ayant immigré récemment
comptaient moins de 9 années
d’études, comparativement à 3 %
des travailleurs nés au Canada.

Pour les femmes, les proportions
étaient de 7 % et de 2 %
respectivement.

Un niveau d’instruction élevé
donne en général de meilleures
chances de trouver un emploi.  En
1991, les taux d’emploi étaient
plus élevés parmi les personnes
ayant fait des études post-
secondaires et plus faibles parmi
celles comptant moins de 9 années
d’études.  Malgré cela, les immi-
grants récents ayant terminé leurs
études postsecondaires étaient
moins susceptibles de détenir un
emploi que les personnes nées au
Canada qui avaient un niveau
d’instruction comparable.  Le
contraire a été constaté dans le cas
des personnes ayant fait
relativement peu d’études : 38 %
des immigrants récents ayant
fréquenté l’école pendant moins
de 9 années travaillaient en 1991,
comparativement à 28 % des
personnes nées au Canada.

Variation selon le pays
d’origine
La majorité des immigrants du
Canada étaient auparavant
originaires de pays européens,
mais cette situation a changé
depuis les années 70.  C’est
maintenant d’Asie, d’Amérique
centrale, d’Amérique du Sud, des
Caraïbes et d’Afrique que
viennent la majorité des immi-
grants.

La main-d’oeuvre composée
des immigrants récents reflète ce
changement d’origine (graphique
B).  La moitié des immigrants
récents qui détenaient un emploi
venaient d’Asie : 18 % de l’Asie
orientale, 14 % de l’Asie du Sud-
Est, 10 % de l’Asie méridionale et
7 % de l’Asie occidentale et du
Moyen-Orient.  Une proportion de
22 % d’entre eux étaient origi-
naires d’Afrique, d’Amérique
centrale, d’Amérique du Sud ainsi
que des Caraïbes et des Bermudes
(voir Régions géographiques).  Près
du quart (24 %) des immigrants
récents qui faisaient partie de la
main-d’oeuvre venaient des pays
d’Europe, le plus grand nombre
(10 %) étant originaires de
l’Europe orientale, tandis que 5 %
venaient du Royaume-Uni.  Les
États-Unis étaient le pays
d’origine de 3 % d’entre eux.

Les taux d’emploi des immi-
grants récents varient selon leur
lieu de naissance (tableau 2).  En
1991, le taux le plus élevé (82 %)
était celui des hommes venant de
l’Europe septentrionale.  Les taux
pour les hommes venant de
l’Europe occidentale ainsi que de
l’Europe méridionale, des États-
Unis, du Royaume-Uni et de
l’Océanie étaient eux aussi
supérieurs à la moyenne observée
pour les hommes nés au Canada
(69 %).  Les hommes ayant le taux
le plus bas (55 %) étaient
originaires de l’Asie occidentale et
du Moyen-Orient.
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Régions géographiques

La question du recensement
portant sur le lieu de naissance
demandait au répondant
d’indiquer son pays de naissance
conformément aux frontières
nationales en vigueur le 4 juin
1991.  À cette date, l’U.R.S.S. ainsi
que la Yougoslavie constituaient
des états-nations.  Voici les pays
qui forment les régions
géographiques :

AMÉRIQUE CENTRALE : Belize,
Costa Rica, El Salvador, Guate-
mala, Honduras, Mexique, Nicara-
gua et Panama.

CARAïBES ET BERMUDES :
Anguilla, Antigua, Antilles
néerlandaises, Aruba, Bahamas,
Barbade, Bermudes, Îles Caïmans,
Cuba, Dominique, République
dominicaine, Grenade, Guade-
loupe, Haïti, Jamaïque, Marti-
nique, Montserrat, Porto Rico,
Saint-Christophe-et-Nevis, Sainte-
Lucie, Saint-Vincent-et-Grena-
dines, Trinité-et-Tobago, Îles
Turques-et-Caïcos, Îles Vierges
(américaines) et Îles Vierges
(britanniques).

AMÉRIQUE DU SUD  : Argentine,
Bolivie, Brésil, Chili, Colombie,
Équateur, Îles Falkland, Guyana,
Guyane française, Paraguay,
Pérou, Suriname, Uruguay et
Venezuela.

EUROPE

Europe occidentale : Autriche,
Belgique, France, Liechtenstein,
Luxembourg, Monaco, Pays-Bas,

République fédérale d’Allemagne et
Suisse.

Europe orientale : Bulgarie, Tché-
coslovaquie, Hongrie, Pologne,
Roumanie et U.R.S.S.

Europe septentrionale : République
d’Irlande (Eire), Danemark, Finlande,
Islande, Norvège, Suède et Royaume-
Uni.

Europe méridionale : Albanie,
Andorre, Chypre, Espagne, État de la
cité du Vatican, Gibraltar, Grèce,
Italie, Malte, Portugal, Saint-Marin et
Yougoslavie.

AFRIQUE

Afrique occidentale : Bénin, Burkina
Faso, Cap-Vert, Côte-d’Ivoire,
Gambie, Ghana, Guinée, Guinée-
Bissau, Liberia, Mali, Mauritanie,
Niger, Nigéria, Sainte-Hélène-et-As-
cension, Sénégal, Sierra Leone et
Togo.

Afrique orientale : Burundi, Como-
res, Éthiopie, Kenya, Madagascar,
Malawi, Maurice, Mayotte, Mozam-
bique, République de Djibouti,
République démocratique de
Somalie, Réunion, Rwanda, Sey-
chelles, Tanzanie, Ouganda, Zambie
et Zimbabwe.

Afrique du Nord : Algérie, Égypte,
Libye, Maroc, Sahara occidental,
Soudan et Tunisie.

Afrique centrale : Angola, Came-
roun, Congo, Guinée équatoriale,
Gabon, São Tomé-et-Principe,
République centrafricaine, Tchad et
Zaïre.

Afrique du Sud : Botswana,
Lesotho, Namibie, République
d’Afrique du Sud et Swaziland.

ASIE

Asie occidentale et Moyen-
Orient : Afghanistan, Bahreïn,
Émirats arabes unis, Iran, Iraq,
Israël, Jordanie, Koweït, Liban,
Oman, Qatar, République du
Yémen, Arabie Saoudite, Syrie et
Turquie.

Asie orientale : Corée du Nord,
Corée du Sud, Hong Kong, Japon,
Macao, Mongolie, République
populaire de Chine et Taiwan.

Asie du Sud-Est : Brunei, Indo-
nésie, Kampuchea, Laos, Malaisie,
Philippines, Singapour, Thaïlande,
Union du Myanmar et Vietnam.

Asie méridionale : Bangladesh,
Bhoutan, Inde, Népal, Pakistan,
République des Maldives et Sri
Lanka.

OCÉANIE : Australie, États fédé-
rés de Micronésie, Fidji, Guam
(É.-U.), Kiribati, Îles Cook, Îles
Marshall, Île Pitcairn, Îles Salomon,
Nauru, Nouvelle-Calédonie,
Nouvelle-Zélande, Papouasie-
Nouvelle-Guinée, Polynésie
française, République de Belau,
Samoa américaines, Samoa
occidentales, Tonga, Tuvalu,
Territoires sous la tutelle des É.-U.
dans le Pacifique, Vanuatu et
Wallis-et-Futuna.

Les tendances étaient
semblables pour les femmes.  Les
taux d’emploi pour celles
originaires de l’Europe septen-
trionale et occidentale, de l’Asie
du Sud-Est, des États-Unis et du
Royaume-Uni étaient supérieurs
au taux enregistré pour les
femmes nées au Canada (55 %).
Par contre, le taux pour les
femmes venant de l’Asie
occidentale ainsi que du Moyen-
Orient était particulièrement
faible (32 %).

La plupart ont un emploi à
temps plein ... peu sont des
travailleurs autonomes
La majorité des travailleurs, qu’ils
soient ou non des immigrants
récents, occupent un emploi à
temps plein.  Parmi les hommes,
la proportion de ceux qui
travaillaient à temps plein en 1991
était presque identique chez les
immigrants récents et chez les
personnes nées au Canada : 84 %
et 85 %.  Par contre, la proportion
de travailleuses occupant des

emplois à temps plein était plus
élevée chez les immigrantes
récentes : 72 % par opposition à
68 %.

Les immigrants récents étaient
moins susceptibles que les
personnes nées au Canada d’être
des travailleurs autonomes.  Chez
les hommes occupant un emploi,
10 % des immigrants récents
étaient des travailleurs autonomes
en 1991, comparativement à 13 %
des travailleurs nés au Canada.
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Graphique B
La moitié des travailleurs qui ont immigré* récemment sont 
originaires de l'Asie.

Source : Recensement du Canada de 1991
* Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991 et qui 

avaient un emploi durant la semaine précédant le 4 juin 1991
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Chez les femmes, les proportions
respectives correspondantes
étaient de 5 % et de 6 %.

Emplois occupés par les
hommes
Le profil d’emploi des immigrants
récents diffère de celui des
personnes nées au Canada.  En
1991, les travailleurs de sexe
masculin ayant immigré
récemment étaient relativement
plus nombreux que les tra-
vailleurs masculins nés au Canada
à avoir un emploi dans les ser-
vices, le travail de bureau, la fa-
brication ou la transformation/
l’usinage.  Par contre, les immi-
grants récents étaient moins
susceptibles d’occuper un poste
de directeur, de travailler dans le
domaine de la vente ou d’avoir un
emploi dans le secteur primaire ou
dans la construction.  La
représentation des deux caté-
gories de travailleurs parmi les
professionnels8 était à peu près
identique (tableau 3).

Dans certains groupes profes-
sionnels, le domaine dans lequel
les immigrants récents de sexe
masculin travaillaient différait
aussi.  Parmi les personnes
oeuvrant dans les services, par
exemple, près de la moitié des
hommes ayant immigré
récemment travaillaient dans la
préparation des aliments et
boissons, comparativement à un
peu plus du quart des hommes nés
au  Canada (tableau 4).  Par contre,
9 % des immigrants, par rapport à
38 % des personnes nées au
Canada, travaillaient dans les
services de protection.

Parmi les professionnels, 52 %
des hommes ayant immigré
récemment travaillaient dans le
domaine des sciences naturelles,
du génie et des mathématiques,
comparativement à 39 % des
travailleurs nés au Canada.  Par
contre, la représentation des im-
migrants récents dans l’ensei-
gnement et les sciences sociales
était relativement faible.

Tableau 2
Taux d’emploi* des personnes nées au Canada et des immigrants
récents selon le lieu de naissance

Les deux sexes Hommes Femmes

%

Personnes nées au Canada 62 69 55

Total des immigrants récents** 56 64 49
Europe septentrionale † 75 82 68
Europe occidentale 67 78 58
Royaume-Uni 65 76 56
États-Unis 63 73 56
Europe méridionale 62 72 51
Océanie/autre 62 73 53
Asie du Sud-Est 60 63 58
Europe orientale 57 64 50
Afrique 57 64 48
Caraïbes/Bermudes 56 60 54
Asie méridionale 54 65 42
Amérique centrale et du Sud 53 62 45
Asie orientale 53 61 46
Asie occidentale/Moyen-Orient 46 55 32

Source : Recensement du Canada de 1991
* Rapport emploi-population
** Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991
† À l’exception du Royaume-Uni
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Tableau 3
Professions des immigrants récents et des personnes nées au
Canada

Hommes Femmes

Immigrants Nés au Immigrantes Nées au
récents* Canada récentes* Canada

____________________________________________________________________________________________

Total des personnes qui
   ont un emploi (en milliers) 203 5 751 163 4 750

%

Direction et administration 11 14 7 11
Professionnels 15 14 17 23
Travail de bureau 9 7 27 33
Vente 8 10 8 10
Services 17 10 23 15
Secteur primaire 2 7 1 2
Transformation et usinage 8 6 3 2
Fabrication de produits 11 8 9 2
Construction 8 10 - -
Autre** 10 13 5 3

Source : Recensement du Canada de 1991
Nota : Les pourcentages peuvent ne pas totaliser 100 % en raison de

l’arrondissement.
* Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991 et qui

avaient un emploi durant la semaine précédant le 4 juin 1991
** Comprend transport et personnel d’exploitation des transports,

manutentionnaires, autres ouvriers qualifiés et conducteurs de machines ainsi
que les travailleurs non classés ailleurs

Les professions variaient
également selon le lieu de
naissance.  Les travailleurs mas-
culins originaires des États-Unis
(52 %), de l’Europe occidentale
(44 %), de l’Europe septentrionale
(40 %), de l’Asie orientale (40 %)
et de l’Afrique (32 %) étaient plus
susceptibles d’occuper un poste
de directeur ou de travailler à ti-
tre de professionnel que ne
l’étaient les travailleurs nés au
Canada (29 %).  Environ un
cinquième des hommes venant de
l’Asie du Sud-Est, de l’Amérique
centrale, de l’Amérique du Sud,
de l’Asie orientale, de l’Asie
occidentale ainsi que du Moyen-
Orient avaient des professions
dans les services, soit environ
deux fois la proportion observée
pour les travailleurs nés au
Canada.  Des proportions relati-
vement importantes d’hommes
originaires de l’Asie du Sud-Est
(17 %), de l’Océanie (15 %), de

domaine de la vente, où l’on
retrouve peu d’immigrants
récents, étaient occupés par au
moins 12 % des travailleurs de
sexe masculin originaires de
l’Afrique, de l’Asie orientale, de
l’Asie occidentale et du Moyen-
Orient.

Emplois occupés par les
femmes
Comme dans le cas des hommes,
la répartition par profession des
immigrantes récentes différait de
celle des femmes nées au Canada.
Bien que les emplois de bureau
occupaient le premier rang pour
les deux catégories de femmes,
27 % des immigrantes récentes
occupaient de tels emplois,
comparativement à 33 % des
femmes nées au Canada.

Les travailleuses ayant
immigré récemment étaient en
outre moins susceptibles que les
travailleuses nées au Canada
d’occuper un poste de ges-
tionnaire ou de professionnel.
Pour ces deux catégories de
travailleuses, les professions les
plus courantes faisaient partie du
domaine de la médecine et de la
santé.  Toutefois, les profes-
sionnelles ayant immigré
récemment étaient plus suscep-
tibles que les professionnelles
nées au Canada d’occuper des
emplois dans les sciences
naturelles, le génie et les
mathématiques et moins suscep-
tibles d’occuper des postes
d’enseignantes.

La proportion d’immigrantes
récentes qui exerçaient une pro-
fession dans les services dépassait
celle des travailleuses nées au
Canada : 23 % comparativement à
15 %.  Dans ce secteur, environ un
tiers des immigrantes récentes,
mais presque la moitié des
travailleuses nées au Canada,
oeuvraient dans la préparation
des aliments et boissons.  On
retrouvait dans les professions des
services personnels 31 % des

l’Europe orientale (15 %), de
l’Amérique centrale (14 %), de
l’Amérique du Sud (15 %) ainsi
que des Caraïbes (15 %)
travaillaient dans les professions
de la fabrication de produits.

Tandis que peu d’immigrants
récents exerçaient des professions
liées au secteur primaire (2 %), les
hommes originaires de l’Europe
occidentale (12 %) et de
l’Amérique centrale (7 %) cons-
tituaient des exceptions.  Les pro-
fessions liées à la construction, où
l’on compte 8 % des travailleurs
masculins récemment immigrés,
étaient exercées dans plus d’un
tiers des cas (35 %) par des immi-
grants de l’Europe méridionale.

Des proportions relativement
élevées d’hommes originaires des
Caraïbes (14 %), d’Afrique (14 %)
et de l’Asie méridionale (12 %)
occupaient des emplois de bu-
reau.  Les emplois dans le
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Tableau 4
Immigrants récents et personnes nées au Canada qui travaillent
dans le secteur des services ou à titre de professionnels

Hommes Femmes

Immigrants Nés au Immigrantes Nées au
récents Canada récentes* Canada

Travailleurs du secteur des
services (en milliers) 34 565 37 718

%

Proportion de tous les travailleurs 17 10 23 15

Tous les travailleurs du secteur
des services 100 100 100 100
Services de protection 9 38 1 6
Préparation des aliments et boissons 47 27 32 46
Logement et secteurs connexes 3 2 6 4
Services personnels 3 4 31 27
Entretien des vêtements et des

tissus d’ameublement 3 2 4 2
Autres 34 28 25 15

Professionnels (en milliers) 31 814 27 1 101

%

Proportion de tous les travailleurs 15 14 17 23

Tous les professionnels 100 100 100 100
Sciences naturelles, génie et

mathématiques 52 39 15 7
Sciences sociales 6 12 11 14
Religion 3 2 1 1
Enseignement 14 21 19 30
Médecine et santé 15 13 45 41
Domaine artistique, littéraire et

personnel assimilé 10 12 9 7

Source : Recensement du Canada de 1991
Nota : Les pourcentages peuvent ne pas totaliser 100 % en raison de

l’arrondissement.
* Personnes qui ont immigré au Canada entre janvier 1986 et mai 1991 et qui

avaient un emploi durant la semaine précédant le 4 juin 1991

immigrantes récentes compara-
tivement à 27 % des travailleuses
nées au Canada.

L’emploi dans les professions
de la fabrication de produits était
aussi plus courant pour les
immigrantes récentes que pour les
travailleuses nées au Canada : 9 %
comparativement à 2 %.

Comme chez les hommes, les
professions des femmes variaient
selon leur lieu de naissance.  Les
postes de professionnel et de
gestionnaire étaient occupés par
49 % des femmes originaires des

États-Unis et par près de 40 % de
celles originaires de l’Europe
septentrionale et occidentale, ce
qui dépasse de beaucoup la pro-
portion enregistrée pour les
femmes nées au Canada (34 %).

On retrouvait dans les emplois
de bureau 39 % des travailleuses
originaires d’Afrique et 35 % de
celles venant de l’Asie orientale,
comparativement à 33 % des
femmes nées au Canada.  Près
d’un tiers des femmes originaires
de l’Europe méridionale et
orientale, de l’Amérique centrale,
de l’Asie du Sud-Est et de

l’Océanie exerçaient des profes-
sions des services, soit près de
deux fois la proportion de femmes
nées au Canada oeuvrant dans ce
domaine.  Les proportions les plus
élevées d’immigrantes récentes
occupant un emploi dans les pro-
fessions de la fabrication de
produits étaient celles des femmes
originaires de l’Europe méri-
dionale (17 %), de l’Amérique
centrale et de l’Amérique du Sud
(14 %), de l’Asie méridionale
(14 %) et de l’Asie du Sud-Est
(12 %).

Résumé
La vague la plus récente de
«nouveaux» travailleurs reflète le
fait que les immigrants viennent
en moins forte proportion
qu'autrefois des pays d’Europe
mais plutôt de l’Asie, des Caraïbes
ainsi que de l’Amérique centrale
et de l’Amérique du Sud.
Toutefois, compte tenu de la
diversité des antécédents des im-
migrants récents, il est à peu près
impossible de faire des
généralisations à propos de leur
expérience sur le marché du tra-
vail.  Par exemple, une proportion
relativement élevée d’immigrants
récents sont des diplômés
universitaires, mais, en même
temps, ils sont plus susceptibles
que les personnes nées au Canada
de compter moins de 9 années
d’études.  Les immigrants récents
ont trouvé du travail dans une
variété de domaines : bon nombre
d’entre eux font partie du groupe
des professionnels ou détiennent
un emploi de gestionnaire, alors
que d’autres travaillent dans les
domaines des services ou de la
fabrication de produits.

Les taux d’emploi des immi-
grants récents sont généralement
plus faibles que ceux des
personnes nées au Canada.
Cependant, la possibilité de
trouver un emploi peu après
l’arrivée au pays varie selon l’âge,
le sexe, le niveau d’instruction et
l’origine des immigrants. o
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4 En 1993, le taux d’emploi des immi-
grants récents ( immigrants des cinq
années précédentes) étai t  de 50 %,
comparat ivement à 57 % pour les
personnes nées au Canada.  La baisse des
taux d’emploi pour ces deux groupes
étai t  probablement attr ibuable à la
conjoncture économique ainsi qu’à la situ-
ation qui prévalait sur le marché du tra-
vail.  Il se peut également qu’une partie
de cette baisse soi t  le résultat  de
l’échantillonnage de l’enquête.  Les plus
récentes données ont été t i rées de
l ’Enquête sur les f inances des
consommateurs de 1993, tandis que les
données pour 1991 proviennent du
recensement.

5 À mesure que la durée du séjour au
pays augmente, le taux d’emploi
augmente.  En 1991, le taux pour les
immigrants arrivés entre 1981 et 1985
était le même que pour les personnes
nées au Canada (62 %).

6 Tenir compte des personnes âgées de
65 ans et plus dans le calcul du taux
d’emploi  réduit  ce dernier pour
l’ensemble des personnes nées au Canada.
Cela tient du fait que les personnes de cet
âge nées au Canada sont nombreuses
(plus de 2 millions), mais très peu d’entre
elles ont un emploi.  Si l’on ne tient pas
compte des personnes de ce groupe d’âge,
l ’écart  entre le taux d’emploi  des
personnes nées au Canada et celui des
immigrants récents augmente.  En 1991,
le taux d’emploi pour les immigrants
récents âgés de 15 à 64 ans était de 59 %
comparat ivement à 69 % pour les
personnes nées au Canada.

7 Les différences observées dans la
répartition selon l’âge des immigrants
récents et des personnes nées au Canada
ont un impact sur le taux d’emploi global
de ces deux groupes.  La «normalisation
selon l’âge» résume bien ces différences.
Il s’agit de supposer que les immigrants
récents et les personnes nées au Canada
ont la même répartition selon l’âge.  À
l’aide des taux d’emploi déjà établis pour
chaque groupe d’âge, on recalcule le taux
d’emploi global des immigrants récents.
Ainsi, lorsque les deux répartitions selon
l’âge sont identiques, le taux d’emploi
des immigrants récents chute,  pour
atteindre 51 %.

8 Comprend les professions des sciences
naturelles, du génie et des mathématiques;
les sciences sociales et les domaines
connexes; les membres du clergé; les
enseignants et le personnel assimilé; la
médecine et la santé; et les professionnels
des domaines artistiques et littéraire et le
personnel assimilé.
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n  Notes
1 Puisque le recensement a été réalisé le
4 juin, les immigrants arrivés en 1991
sont ceux arrivés au pays dans les cinq
premiers mois de cette année.

2 Les personnes dites «nées au Canada»
sont les citoyens canadiens de naissance.
La plupart sont effectivement nées au
Canada, mais un petit nombre d’entre
elles sont nées dans d’autres pays, de
parents canadiens.

3 De 1986 à 1991, le nombre total de
travailleurs âgés de 15 à 24 ans a, en fait,
diminué.  Il est passé de 2,3 à 2,2 millions,
reflétant la diminution observée dans la
taille de ce groupe d’âge.  Toutefois, la
baisse du nombre de jeunes travailleurs a
été quelque peu modérée par l’ajout de
61 000 travailleurs de 15 à 24 ans ayant
immigré récemment.


